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volontaire, une surprise a sa famille et a

ses nombreux amis.

dcnese de la < 'mi.r-Rouge. « Ln ecrivant
le Souvenir dc So/ferino. tout 111011 etre

sYdevait au-dcssiis de moi-menie et vrai-
ment il s'exaltait, il s'ennoblissait par lcs

plus purs sentiments, sans aueune pensee
de vanite on de gloriole ct ses sentiments

avaient une telle intensity que j'en etais

transports. Je pressentais, je voyais d'a-

vancc, pour ainsi dire, des resultats im-

prevus raais grandioses: repandre par ces

ecrits l'esprit de devoueincnt et de sacrifice.

»

Souvenir de Sotferino. La premihrc
edition de ce petit livrc devenu cdlebre

parut en 1S62, il ne fut pas mis en vcnte,
mais distribue liberalemcnt par l'auteur.
Yoiei ce que raconte a ee sujet AI. G.

Movnicr dans sa brochure « La Fondatiou
de Ja ('roi.r-Rougc », Geneve, 190.'!:

« A pros avoir lu l'exemplaire quo j'avais

rei;u a titrc gracieux, je courus che/. IM.

Dunant pour le felieiter de son idee geniale.
Je lui annoneai iiion dessin de la souniettre
a 1'examen d'une socidtd philanthropique
que je pr£sidais depuis quelques annees,
la Sochite genevoise d'utilite publique!...
Je provoquai done dans son sein im de-

bat sur ee sujet, et je le mis a 1'ordre du

jour de la sthtnce du 9 fevrier 1S6J. -

Dans le meine ouvrage, AL Alovnior dit
encore: «Nul doute quant au fait ipii
suscita, a proprenient parier, l'ieuvre de

secour> mix militaires blesses qu'on a

apprise plus tard « La Croix-Rouge ». Ce

fut la publication a Geneve, vers la fin
de 1S62, de l'ouvrage de AI. Henri Dunant
intitule Un souvenir de Sotferino. Par le

narre saisissant de cc qu'il avait vii et

eprouve pendant la terrible bataille du
2-4 juin 1S59, l'auteur de ce livre desilla
les yeux des aveugles, emut lcs eieurs des

indiffdrents. et opera virtucllement dans

le domnine intellectuel et moral la reforme
a laquellc il aspirait, de telle sorte que,
cettc premiere conquetc une fois cffeetuee,
il no resta plus qu'ii domicr une forme
concrete a la conception du pei suasif liis-
torien. 11 a etc le premier a montrer lout
ce (pi'on pourrail attendee d'associations
nombreuses qui sc prdparcraicnt a

completer le service sanitaire des armies en

temps de guerre, et l'on pent hicn dire

que c'esl lui qui a imagine la Croix-Rouge.
Aussi n'ai-je pas manquö moi-tnemc de

rappcler a l'occasion sa louable initiative. »

(A suirrc.)
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L'Agenee des prisonniers de guerre,
organisee a Geneve au mois d'aofit
dernier, s'est installee au JlTuse'e Hath.

line premitre fois ddjii, et en raison de

l'extensiou de son travail, le C'onseil
administrate avait eu 1'amabiliG dc mcttre
a sa disposition des locaux au palais
Eynard. Alais cela n'a pas suffi. Actuelle-
ment le bilan dc l'aetualitti journaliere de

l'Agence se rtisume en: -1000 lottres

revues, 1000 a 2000 correspondances trans-
mises aux prisonniers on a leurs families,

4 it 5000 fr. en petites sommes ii faire
parvenir aux prisonniers, 1500 ii 2000
fiches de demandes on de renscignements
ii confectionner, 100 ii 150 personnes ii
reccvoir et ii renseigner, sans compter
quantity de colis ii ti'ansmettre et de teld-

grammes it lYpondrc qiiotidienncment.
Aussi l'obligeance du Conseil adminis-

tratif ne s'est point lassee. Soucieux de

collaborcr ii une ceuvre humanitaire au

premier chef et eonscient de l'interet ipi'il
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v nvait pour la ville, a tons le> points dc

viie, a liiaintenir los nobles et genereuses
traditions do son passd, il n'a pas hdsite

a inettre le Musde Rath, meine au prix do

I'arret des travaux de refection en cours,
an service de l'Agonoe des prisonniers.

Le Comite international de la Croix-
Rouge est heuroux do saisir cette occasion

pour lui exprimer publicjuenient sa vivo
reconnaissance on son nom personnel
eonnne an 110111 clu public, qui trouvera
dans cos vastes locaux line reception
mieux ordonnec et plus confortable. II
expriine on meine temps sa sincere gratitude

pour toutes les bonnes volontcs qui so

inanit'estent nvec perseverance et les con-
cours precieux qui s'offrent spontanßment.

II rappelle en meine temps an public:

qu'il no pout s'oceupcr efficacomont ni
des cicils internes, dont lo rapatriemont
s'ophro par le - Rureau de rapatriemont
pour les eivils» a Berne, ni des otai/es

on prisonniers politiquos, qui echappent
a son action;

cpi'il so charge, en revanche, soit de

recucillir des renseignements sur les

prisonniers et blessds allemands on France

on franQuis en Allomagne, indiqiids comme
disparus par les autoritds de leur pays,
et a condition quo toutes indications utiles

(nom. incorporation, lieu et date do la bles-

sure on dc la capture) lui soient fournis,
soit de l'envoi de lettres adressees a des

prisonniers (ouvertes ot non affranchics),
dc paquets jusqu'a cinq kilogrammes et
de petites sommes d'argent jusqii'ii öO fr.

3—fT'cr*

Nouvelles de l'aetivite des soeietes

Les samaritains de Porrentruy, berces

depths longtenqis par l'espoir d'une excursion,

ont eu. dimanche 12 juillet, la realisation dc

lcur desir.

Le train de 7 h. du matin emharquait, ii
destination des Franches-IIontagncs, la joyeuse
societe composee d'une soixantaine de poisonnes.
T.a journee s'annon^ait magnifique; la gaiete

rayonnait sur cliaque visage; tout, seniblait-il,
voulait contribuer ii la bonne reussite de la

course. Apres trois licures de cliemin de fer,

on met pied ii terre aux Emibois, oü des exer-
ciees pratiques sont organises. Voilii nos
samaritains consciencieusenient ii Louvre; panse-

nienL, bandages, confection de civieres sont

executes avec un zelo et un entrain qui prou-
\cnt combien eliacun est desireux de mettre
en pratique les notions acquises au cours. Pour
donner ii notre expedition un cachet discipli-
naire qui no manquait pas de pittoresque, II.
F. a\ait eu l'amabilite do nous apporter deu.x

cors de chaise, et bientöt le signal conven-
tionnel rennit la troupe qui se dirige sur le

Xoirmont, but de la promenade. C'est Iii que,

sur l'lierbe tendre, ii l'ombre des grands sa-

pins. se fait le pique-nique, agremonte de l'ires
et de plaisanterics.

Puis la marelie continue ä travel's les piitu-
rages plantes de süperbes sapins qui donnent
ii la contree l'aspect d'un immense et splendide

pare. A G h. le cor sonne de nouveau le ras-
semblement ii la gare du Xoirmont et le retour
en cliemin de fer s'effectue tres joyeusement.

Journee magnitique sous tous les rapports.
Aucun incident fächeux ii enregistrer. La bonno

humour, la gaietc n'ont pas faibli un instant et

le radieux soleil nous tint tidelement compagnie.
Et maintenant. un chaleureux merci ii nos

excellents docteurs, ILM. Ceppi et Matte, qui,
en organisant cette sortie, nous ont procure
une charmante journee ii tous egards. Espe-

rons qu'on ne s'en tiendra pas ii cettc seule

expedition, mais que nos samaritains auront

encore l'occasion de se reunir, atin de Fexercer

ii la täche et d'augmenter leurs connaissances

pour leur bien personnel, pour le developpement
de notre jeune section et pour l'lionneur de la

Croix-Rouge. Un partieipant.
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